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POUR 
SOULIGNER SON 

50E ANNIVERSAIRE,
le Centre St-Pierre lance  

la première édition de 
son magazine annuel. 

Bonne lecture !
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COMMENT RESTER 
ANCRÉ À TRAVERS 
LE TEMPS AVEC 
PERTINENCE, AUDACE 
ET INNOVATION ?

À
travers les années, nous nous 
ancrons dans la vie : avec notre 
famille, dans notre quartier, 

notre école, notre ville et dans des 
lieux porteurs de sens/significatifs. 
On s’ancre évidemment d’abord 
dans notre identité, dans ce que 
nous sommes, en regard de nos 
capacités, nos rêves et nos ambi-
tions, plus ou moins grandes.

À travers le temps qui passe, 
cet ancrage ou cet enracine-
ment, puise sa source dans ce qui 
nous nourrit, dans ce qui nous 
fait avancer, dans nos amitiés, 
nos rencontres, nos voyages, nos 
croyances, nos expériences, notre 
éducation, nos apprentissages et 
les étapes de vie que nous traver-
sons, avec plus ou moins de faci-
lité. On s’ancre aussi dans notre 
engagement, notre occupation, 
notre organisation, dans ce que 
nous croyons au plus profond de 
nous-même, ce qui nous mobilise 
et nous fait grandir.
Le Centre St-Pierre (CSP) célèbre 

cette année son 50e anniversaire. 
Un moment pour apprécier l’évo-
lution de notre ancrage — d’abord 
dans le quartier et au Québec par 
la suite. Quels chemins avons-nous 
parcourus depuis ? Sommes-nous 
toujours ancrés dans notre raison 
d’être ? Avons-nous emprunté 
volontairement ou accidentelle-
ment un nouvel itinéraire et si nous 
l’avons fait, avons-nous gardé 

le cap sur notre destination ? Et 
qu’avons-nous découvert ? En 1973 
le Centre St-Pierre s’ancrait dans 
le quartier, d’abord. À travers les 
années, la mission s’est actualisée 
pour répondre avec pertinence aux 
besoins des gens et des organisa-
tions pour lesquels nous existons, 
ici et ailleurs au Québec. Ce sont 
des milliers de personnes qui ont 
franchi les portes du 1212 Panet, 
qui ont entrepris une démarche 
personnelle, une formation, ou 
mené des luttes sociales transfor-
matrices. Ce sont des centaines 
de personnes qui y ont travaillé et 
œuvré bénévolement portées par 
un profond engagement dans la 
mission sociale du CSP. Ces per-
sonnes et organisations nous ont 
transformés à leur tour. 

Il y a 50 ans, les personnes ins-
tigatrices ont fait un choix éclairé 
de justice et de transformation 
sociale. Aujourd’hui, celles et ceux 
qui l’habitent poursuivent sa tra-
jectoire en restant centré sur sa 
raison d’être. Dans un quartier en 
profonde transformation, le CSP 
se renouvelle et il est animé par 
un (ré)ancrage dans sa mission 
sociale, résolument tournée vers 
l’avenir. Bientôt, les gens franchi-
ront une nouvelle porte car nous 
continuons à grandir !
Mais comme toute organisation : 

comment rester ancré dans le pré-
sent, avec audace et innovation ? 
Certainement en s’interrogeant 
à des étapes charnières de notre 
histoire et sur notre rôle d’acteur 
de changement social. On reste 
ancré aussi en formulant des ques-
tions courageuses sur notre raison 
d’être. Je nous invite à continuer à 
le faire pour que notre ancrage, s’il 
prend ou non de l’expansion, reste 
moderne et pertinent.

MOT DU 
DIRECTEUR

CHARLES  
FILLION
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NOS 
SERVICES
Le Centre St-Pierre est un lieu de formation, 
de collaboration, de rencontre et d’accom-
pagnement pour les personnes et les organi-
sations qui partagent une vision globale de 
justice sociale et de transformation sociale. Il 
vise par son action et son approche pédago-
gique, la prise en charge et l’autonomie des 
personnes et des groupes.

POUR LES 
ORGANISATIONS
Accompagnement organisationnel
Notre service d’Accompagnement organisationnel 
est spécialement conçu pour répondre aux besoins 
des groupes engagés dans la transformation sociale. 
Notre équipe offre une diversité de forces, de compé-
tences et d’expériences dans le milieu communautaire. 
Notre approche est centrée sur l’éducation populaire, 
favorisant l’inclusion et la participation de tous les 
acteurs impliqués. Nos champs d’intervention sont : 

	➲ l’animation et le développement communautaire

	➲ la communication

	➲ la gestion des ressources humaines

	➲ la gouvernance démocratique

	➲ l’intervention psychosociale. 

Pour faire une demande
formation@centrestpierre.org
514 524-3561 poste 4403

Animation et présidence assemblées
Que votre activité ait lieu dans l’une de nos salles en 
location ou dans vos locaux, vous pouvez bénéficier 
des services de notre équipe d’animation pour facili-
ter vos rencontres, animer vos événements ou prési-
der vos assemblées générales.
Vous pouvez également nous confier la conduite 

d’un processus participatif tels qu’un forum, une jour-
née de réflexion stratégique ou une communauté de 
pratique ainsi que nous déléguer la prise de note et la 
rédaction de compte-rendu de vos activités.

Pour en savoir plus
formation@centrestpierre.org
514 524-3561 poste 4403

Développement professionnel
L’équipe de Soutien aux organisations offre des cli-
niques éclairs et du coaching individuel ou de groupe 
dans des domaines tels que le leadership, la commu-
nication, les ressources humaines, la gouvernance et 
l’intervention. Notre approche se distingue par notre 
humilité, reconnaissant que nous ne sommes pas 
des experts, mais des facilitateurs engagés à vous 
accompagnement dans votre démarche de dévelop-
pement professionnel. 

Pour en savoir plus
formation@centrestpierre.org
514 524-3561 poste 4403

Formations sur mesure
Notre équipe répond à vos besoins spécifiques 
en personnalisant les contenus, les formats et les 
horaires, que ce soit à distance ou en personne, dans 
nos locaux ou dans les vôtres, avec une personne ou 
avec une équipe, qu’elle soit petite ou grande. Nos 
formations touchent des thèmes tels que : le ressour-
cement, le sens de l’engagement, la prise de parole en 
public, l’intervention psychosociale, la planification 
stratégique, la gouvernance démocratique et plus !

Pour en savoir plus
formation@centrestpierre.org
514 524-3561 poste 4403
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Location de salles
Le Centre St-Pierre est l'endroit par excellence pour 
vos événements, colloques, formations, rencontres 
d’équipe et conférences de presse en présentiel, en 
virtuel ou en mode hybride ! Consultez les disponi-
bilités de nos salles et effectuez vos réservations en 
ligne, sur place ou par téléphone.

	➲ Situé près des grands médias, à deux pas du 
centre-ville et du métro Beaudry

	➲ Salles climatisées et lumineuses

	➲ Wi-Fi et Internet haute vitesse 

	➲ Soutien technique et équipement audiovisuel ($)

	➲ Accessibles aux personnes à mobilité réduite

	➲ Ouvert 7 jours sur 7

	➲ Stationnement réservé à notre clientèle

	➲ Tarif préférentiel pour les milieux communautaire, 
de l'économie sociale et syndical.

Pour réserver une salle
salles@centrestpierre.org
514 524-3561 

Supervision clinique individuelle ou de groupe 
Plusieurs psychothérapeutes pratiquant au sein de 
notre service de psychothérapie ainsi que des col-
laboratrices, travailleuses sociales, d’expérience, 
offrent leurs services en supervision clinique afin de 
soutenir les groupes communautaires et les per-
sonnes intervenantes de première ligne. Notre offre 
de supervision comprend plusieurs approches afin de 
répondre le mieux possible à vos besoins !

Pour en savoir plus
psychotherapie@centrestpierre.org
514-524-3561, poste 3308

POUR LES INDIVIDUS
Psychothérapie
Le Centre St-Pierre offre aux personnes et aux 
couples, particulièrement à ceux et celles qui ne 
peuvent avoir accès aux services privés, la possi-
bilité d’entreprendre une démarche psychothé-
rapeutique selon leurs moyens financiers, sans 
contraintes quant au nombre de séances.

Veuillez noter qu’il y a une liste d’attente pour 
obtenir les services. Consultez notre site web pour 
plus de détails.

Pour faire une demande
Les demandes pour un suivi en psychothérapie se 
font par téléphone au 514 524-3561 les premiers 
et troisièmes mardi du mois entre 10 h et 12 h.

Accompagnement spirituel
Ce service s’adresse à toute personne souhai-
tant un espace de parole pour retrouver en elle 
ses forces de vie, tout en parcourant au besoin 
les lieux de fragilités que la vie lui impose. 
Évidemment, la dimension spirituelle est au cœur 
de la rencontre et s’inscrit dans une ouverture à la 
diversité religieuse et spirituelle propre à chaque 
personne. 

Pour prendre rendez-vous
514-524-3561 poste 4411
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À 
CONTRE-
COURANT 

— PAR 

MANUEL   
SOTO
Coordonnateur de 
l’équipe du soutien aux 
organisations

CAS VÉCU.

À la fin d’un mandat, je demande à un groupe de 
choisir un objet qui décrit l’expérience vécue 
ensemble. La directrice de l’OBNL, qui n’a pas la 

langue dans sa poche, prend la parole en premier et 
dit : « Toi, t’es comme un Kodak de l’ancien temps… ». 

Je me retiens pour ne pas la ramener en rappelant 
que la consigne n’est pas de parler de moi, mais de ce 
que nous avons vécu, mais je me retiens et, prenant 
mon courage à deux mains, lui demande d’élaborer. 
Elle me dit alors : « Ben oui. T’as commencé par nous 
plonger dans l’acide, tu as brassé… ». Je m’assois, au 
cas où mes genoux flanchent. Et elle continue : « Pour 
révéler le meilleur de nous-mêmes. Et là, on l’a claire-
ment devant les yeux ! ». 

Je raconte cette anecdote pour plusieurs raisons : 

1	 parce que nous sommes notre principal outil; 

2	 parce que ça prend du courage pour ouvrir la porte 
aux gens; 

3	 parce qu’il n’est pas si courant d’avoir une gratification 
immédiate dans notre travail. 

Nous sommes notre principal outil 
Lorsque nous sommes en position de leadership, 
notre pouvoir d’influence est beaucoup plus grand 
qu’il n’y paraît. La manière dont nous nous sentons se 
transmet avec une efficacité redoutable. Si je me sens 
confiant, je communique cette confiance. L’inverse 
est aussi vrai. Cela prévaut pour n’importe quelle 
caractéristique humaine et la transmission se passe 
de façon viscérale : pas par nos mots; par notre corps.

La recherche a même trouvé non pas un, mais deux 
noms à ce phénomène : contagion émotionnelle et 
empathie kinesthésique. 
En un mot, comme notre corps parle bien plus que 

nos mots, nous devons prendre soin de nous-mêmes 
avant d’entrer en relation avec autrui, surtout lorsque 
nous sommes en position de leadership. Quelle que soit 
la manière dont nous arrivons à nous centrer, à être 
sur notre socle, nous avons le devoir d’y arriver, car la 
contamination va s’opérer, que nous le voulions ou pas.
Une fois que nous avons trouvé notre confort, notre 

axe et nos appuis, le défi est de les garder. C’est là 
qu’entre en jeu la décentration : passer du je au nous. 
Garder notre sensation de bien-être et porter notre 
attention à l’autre, que ce soit un groupe ou une per-
sonne. C’est là que la porte s’ouvre vraiment. 

Ça prend du courage pour 
ouvrir la porte aux gens 
Dans les dernières années, nous entendons beaucoup 
les phrases : « Nous avons besoin d’une consultante. » 
et « Nous aimerions un clé en main » au moment où 
les groupes nous contactent. Dans les formations, 
on veut des recettes, des canevas, des gabarits qui 
nous permettent de réussir à tout coup. Les gens nous 
demandent de leur ouvrir LA porte, NOTRE porte.
Et il est très tentant de céder à la tentation. D’autant 

plus tentant que nous avons, au sein de l’équipe, tout 
pour le faire. Et si nous décidons de prendre la voie du 
service-conseil, nous mettons toutes les chances de 
notre côté que l’on nous place sur un piédestal.

Si, au contraire, nous nous en tenons à l’approche 
qui nous définit depuis une cinquantaine d’années, 
basée sur les principes d’éducation populaire et 
d’autonomisation, nous devons nous attendre à pas 
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mal moins de gratification à court terme. Car toute 
l’attention est sur la personne ou le groupe. Nous 
n’ouvrons pas NOTRE porte, mais les amenons plutôt 
à ouvrir les leurs. Et cela peut facilement nous faire 
dévier de notre plan, puisqu’il nous est impossible de 
connaître à l’avance les portes qui vont s’ouvrir. Ça 
prend beaucoup de courage pour prendre cette voie 
du développement du pouvoir d’agir. 

Mais alors, pourquoi ne pas prendre cette voie et 
ouvrir NOTRE porte, LA porte aux gens ? 

Tout simplement parce que nous ne sommes pas là 
pour nous; ce que nous faisons, c’est pour les per-
sonnes et les groupes avec lesquels nous bâtissons 
une relation égalitaire, qui ne vise pas la transmission 
de connaissances, mais bien le transfert de compé-
tences. À la fin d’un mandat, ce que nous visons, c’est 
que les gens que nous accompagnons se sentent 
capables, en confiance.

La gratification immédiate n’est pas courante 
Quand l’attention est portée sur le groupe, la grati-
fication est à moyen, voire à long terme. Entendre un 
groupe dire à quel point il est talentueux, compétent 
et complémentaire en fin de mandat et nous remer-
cier de l’avoir accompagné est très différent que de 

l’entendre nous louanger pour notre expertise et nous 
féliciter pour nos gabarits tellement facilitants. 
Personnellement, cela me ramène à la difficulté 

que j’ai eue à me faire confiance à chaque fois que 
mon fils me demandait d’aller à une chaîne de restau-
ration rapide. Dire oui permet de sauver tellement de 
temps, en plus de me rapporter un sourire et un câlin 
qui font tellement de bien. La gratification est im-
médiate. Dire non, il m’a fallu des années avant d’en 
voir les bénéfices. Mais ces bénéfices perdurent : je les 
vois encore plus clairement une vingtaine d’années 
plus tard. 

Avec les groupes et les personnes à qui j’ai eu le cou-
rage de dire : « Je ne vais pas vous rendre la vie facile; 
vous allez travailler fort. », j’ai constaté exactement la 
même chose.
L’équipe de Soutien aux organisations a fait le choix 

courageux et congruent de croire et d’adopter une 
posture qui se différencie de la voie du service conseil. 
L’équipe est consciente qu’elle va à contre-courant, 
mais elle continue de faire le pari de la posture d’ac-
compagnatrice, de l’approche d’éducation populaire 
et des résultats à long terme. Voilà pourquoi l'équipe 
SAO offre cette année les CreaLabs: des programmes 
longs prenant la forme de communautés de pratique 
ou groupes de codéveloppement. •
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ALIGNER SON 
LEADERSHIP 

— PAR

CATHY 
MARTEL
Membre de 
l’équipe du soutien 
aux organisations

D
ans une société en continuel changement, les 
organisations doivent suivre le pas et le déve-
loppement organisationnel devient synonyme 

d’adaptation aux enjeux sociétaux. De nombreux 
enjeux marquent l’ère actuelle et affectent les 
organisations : la constante évolution de la fracture 
numérique, le recrutement, la mobilisation, la pres-
sion économique sur l’humain et l’environnement, la 
polarisation sociale, la justice sociale, l’équité, l’inclu-
sion et la diversité… Pour mobiliser la communauté 
vers une transformation sociale porteuse de sens, les 
organismes doivent s’adapter, se redéfinir et se réin-
venter tout en gardant le cap vers leur vision, dans le 
respect de leur mission et de leurs valeurs collectives. 
Le leadership adaptatif fait de plus en plus sa place 

dans les organisations. Afin de favoriser le « dévelop-
pement du pouvoir d’agir » et l’autonomisation des 
personnes, l’intelligence émotionnelle est devenue un 
incontournable. Au-delà de la nécessité d’ouverture 
des gestionnaires, un leader aligné gagne à dévelop-
per les quatre notions fondamentales de l’intelligence 
émotionnelle (Goleman, 1995) : 

1	 La conscience de soi est la capacité de comprendre ses 
émotions, de reconnaître leurs influences et la nécessité 
d’apprendre à les utiliser pour guider les décisions. Elle 
passe par une meilleure compréhension de l’influence de 
l’hérédité, de l’historique et de l’influence du fonctionne-
ment du cerveau et des hormones. L’analyse et la gestion 
des distorsions cognitives est également essentielle. 

2	 La maîtrise de soi implique la capacité de maîtriser 
les émotions et les impulsions qu’elles provoquent, ce 
qui peut permettre à la personne de mieux s’adapter 
aux situations.

3	 La conscience sociale permet de détecter et de 
comprendre les émotions des autres et de pouvoir 
mieux y réagir.

4	 La gestion des relations renforce la capacité d’ins-
pirer et d’influencer les autres tout en favorisant la 
gestion des conflits.

Ces compétences favorisent le mieux-être dans les 
organisations et entraînent des répercussions posi-
tives sur le développement d’une vision commune, 
ainsi que sur la cohésion et sur la cocréation dans les 
équipes de travail. Un leadership aligné, où l’intelli-
gence émotionnelle est valorisée, assurera un climat 
favorable à l’innovation et au développement du 
plein potentiel de l’organisation et de ses membres et, 
par le fait même, favorisera la rétention du personnel. 
Ces notions essentielles s’inscrivent dans le dévelop-
pement d’une organisation apprenante moderne ! •

Alors, votre leadership est-il aligné ?

AVOCAT·E·S ABORDABLES

WWW.JURIPOP.ORG 1 855 JURIPOP

DROIT DES OBNL 
DROIT DU LOGEMENT ▴ DROIT CIVIL ▴ DROIT FAMILIAL 



CHANGEMENTS 
QUI INFLUENCENT 
LA GESTION DES 
RESSOURCES 
HUMAINES 
DANS LE MILIEU 
COMMUNAUTAIRE

— PAR

DANIEL 
FILLION
Conseiller en ressources 
humaines agréé 
(CRHA) et membre de 
l’équipe du soutien aux 
organisations

L
e milieu communautaire évolue et se transforme 
rapidement. Nous sommes loin de ce qu’il était 
à l’origine. Les nombreux changements sociaux, 

politiques, économiques et démographiques forcent 
l’évolution de nos pratiques de gestion et requièrent 
une adaptation constante. 

8
Voici 8 grands changements qui influencent la gestion 
des ressources humaines dans le communautaire : 

1 L’augmentation du nombre d’organismes com-
munautaires et d’entreprises d’économie sociale 

et de leurs responsabilités sociales et économiques 
(on compte maintenant plus de 5 000 organismes 
 d’action communautaire, budget d’opération de plus 
de 2 milliards de dollars);

2 Le secteur communautaire est maintenant un 
secteur d’emploi important;

3 Le développement du partenariat et du travail en 
concertation est en constante évolution;

4 Les exigences de reddition de compte et de nor-
malisation exprimées par le gouvernement et 

autres bailleurs de fonds sont plus grandes;

5 Des responsabilités accrues nécessitent une plus 
grande attention à la gestion de l’organisation 

ainsi que des compétences de gestion plus étendues;

6 Une culture dominante, plutôt hiérarchique, indi-
vidualiste et centralisatrice prévaut;

7 Le nouveau profil démographique des employés 
entraine des changements dans la gestion (diversi-

tés interculturelle et intergénérationnelle, etc).;

8 Il y a des changements continuels : taux élevé de 
roulement du personnel, rareté de la main d’œuvre, 

gestion de projet, financement non récurrent, etc.

La gestion des ressources humaines a manifestement 
un rôle crucial dans nos organisations, car elle vise à 
contribuer à la réalisation de la mission, de la vision, 
de la stratégie et des objectifs de nos organisations. 
Malgré le tumulte et les incertitudes auxquels nous 
sommes confrontés comme acteurs du milieu commu-
nautaire, il est impératif de se questionner de manière 
continue sur la gestion des ressources humaines de 
nos organisations. Notre pérennité en dépend ! •

Besoin d’aide dans la gestion 
de vos ressources humaines ?

Le Centre St-Pierre propose une gamme de for-
mations portant sur les différentes composantes 
du vaste champ de pratique que constitue la ges-
tion des ressources humaines. Notre approche se 
fonde sur les principes de l’éducation populaire 
par lesquels « l’apprenant » est un sujet actif. Son 
expérience a de la valeur et permet la mise en place 
d’une communauté de pratique qui se base sur des 
valeurs communes. Les contenus sont pratiques et 
basés sur les questions d’actualité et les préoccu-
pations des participant·es. Notre objectif premier 
est l’amélioration de la pratique professionnelle en 
gestion des ressources humaines afin de répondre 
aux différents défis de nos organisations.
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AU CŒUR 
DE L’ACTION
ENTREVUE AVEC 
FRANCESKA HÉBERT, 
INTERVENANTE

— PAR

SUSIE 
RICHARD
Membre de l’équipe  
du soutien aux 
organisations

L
es intervenant·es se sont fait applaudir tout au 
long de la pandémie. Maintenant, les organismes 
doivent redoubler d’efforts pour soutenir la popu-

lation et réparer les pots cassés. Je me suis entretenue 
avec Franceska Hébert, intervenante dans un orga-
nisme de réduction des méfaits, pour qu’elle me parle 
de sa réalité.

Bonjour Franceska ! À quoi ressemblent tes tâches  
au travail ?

On distribue du matériel de consommation stérile, on 
aide les gens à avoir des pratiques de consommation 
plus sécuritaires en les sensibilisant, on les met en lien 
avec d’autres organismes. Nous pouvons offrir des 
douches et de la buanderie. On a un petit vestiaire de 
vêtements pour dépanner. On offre du café, un lieu où 

les gens peuvent s’asseoir, se réchauffer, parler et bri-
ser l’isolement. Nous avons aussi des services de pairs 
aidants qui sont en train d’être formés pour soutenir 
les membres. De plus, on offre un service d’injec-
tion supervisée pour réduire les risques de surdose. 
Notre but, c’est de créer un lien de confiance avec eux 
pour qu’ils se sentent à l’aise de venir nous parler de 
leurs besoins.

Qu’est-ce qui t’as poussé à travailler dans le 
communautaire et plus précisément en réduction 
des méfaits ?

J’ai commencé dans le communautaire dans une mai-
son de la famille. Après, j’ai fait une maison des jeunes. 
Je voulais travailler avec les adolescent·es. Je me suis 
rendu compte qu’on ne parlait pas de la consom-
mation avec eux. On essayait de garder l’image des 
« parfaits ados ». Quand des jeunes consommaient, 
je préférais qu’on en parle pour voir comment réduire 
les risques. Éventuellement avec la COVID, j’ai décidé 
qu’au lieu de faire des rencontres Zoom avec des 
ados, je voulais aller sur le terrain travailler en réduc-
tion des méfaits en tant que travailleuse de rue. 

fiqsante.qc.ca



Et dans le milieu communautaire, qu’est-ce 
qui t’intéresse ?

À la base, les organismes communautaires sont créés 
par les besoins que la population nomme et je trouve 
ça motivant. Il n’y a pas plus proche de la commu-
nauté que les organismes. Ça permet de garder un 
lien réel avec les gens et de ne pas être décalé avec 
leurs besoins.

Qu’est-ce qui t’a amené à changer de travail et de 
quitter le travail de rue ?

Le travail de rue, c’est beaucoup de déplacements et 
j’avais besoin d’un endroit où je pouvais m’asseoir et 
déposer mes choses. Je voulais aussi revenir dans le 
quartier dans lequel j’ai commencé. Mes six premières 
années en intervention étaient dans le même quartier. 

Comment le sous financement affecte le communautaire 
et les personnes qui y travaillent ?

Le sous financement affecte la rémunération. Le 
financement à la mission diminue de plus en plus. 
Quand on travaille par projet, on y va avec les priori-
tés du gouvernement qui ne sont pas exactement les 
nôtres et en faisant des projets qu’on tourne comme 
on peut, on est un peu à côté de la plaque parfois. 
C’est épuisant de toujours courir après l’argent. Les 
organismes essaient d’offrir de meilleurs salaires aux 
intervenant·es pour tenter de les garder, ce qui fait 
qu’on réduit les heures de service, les activités. 

Selon toi, qu’est-ce que la crise a apporté comme 
nouvelles problématiques dans le communautaire ?

Il y a un énorme roulement de personnel. Ça brise le 
lien de confiance entre les personnes de la commu-
nauté et les organismes. Ils peuvent avoir l’impres-
sion que les intervenant·es les ont laissé tomber. Il y 
a des expertises dans les organismes qui se perdent, 
des gens qui tenaient des projets à bout de bras et 
quittent avec tout leur savoir expérientiel, qui n’ont 

pas eu le temps de transmettre ce savoir aux per-
sonnes qui les remplacent. Ça ne veut pas dire que 
les nouvelles personnes intervenantes ne seront pas 
capables, mais c’est à recommencer encore et encore. 

C’est comment arriver dans le communautaire dans un 
nouvel organisme avec tous ces défis-là ? 

Quand on change d’organisme, on doit réapprendre 
beaucoup de choses. La crise a exacerbé plusieurs 
problématiques. Arriver comme nouvel employé 
peu formé, peu encadré, pour travailler avec des 
personnes fâchées du lien de confiance brisé par 
les départs, c’est stressant. Tu n’as pas le temps de 
t’installer que tu es déjà lancé parce que la demande 
d’aide est trop grande et c’est là que tu peux te mettre 
les pieds dans les plats et avoir un sentiment d’impos-
teur. Ça peut affecter le moral et la santé mentale.

Avec plus de temps, qu’est-ce qui serait possible 
de faire ? 

Cela permettrait aux intervenant·es de se poser, de 
trouver des gens pour remplacer le temps que l’équipe 
puisse se consolider ensemble, que ce soit pour des 
réunions ou juste pour que les intervenant·es soient 
conscients des enjeux de chacun.e dans l’équipe pour 
offrir un meilleur service et même référer au sein de 
l’organisme.

Pour terminer, que souhaites-tu au communautaire ?

Du financement à la mission, une meilleure recon-
naissance de l’expertise des intervenant·es et de leur 
travail sur le terrain, que les organismes soient consi-
dérés dans les tables de discussions et les instances 
décisionnelles. Il y en a qui sont très spécialisés et on 
doit les reconnaître comme un facteur de protection 
de la communauté et des facteurs de changements 
pour notre société. •

Merci Franceska !
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— PAR

JULIE 
ANTOINE
Collaboratrice de 
l’équipe du soutien aux 
organisations

D
epuis la nuit des temps, l’humain se questionne 
sur les différentes façons de communiquer et de 
créer des liens avec les autres afin de s’affranchir 

de son sentiment de solitude. Lorsque nous pensons 
aux relations interpersonnelles, nous pensons davan-
tage au langage verbal comme moyen d’entrer en 
relation, mais la communication va bien au-delà de 
cette utilisation et cache plusieurs enjeux existentiels. 
Effectivement, la communication touche la totalité de 
notre être physique, mais requiert également l’entiè-
reté de notre être psychique. En fait, si nous revenons 
aux bases, le terme communication vient du latin 
communicatio qui signifie : « mettre en commun ». 

Lorsque nous analysons notre Histoire, nous pou-
vons constater que la communication a deux objectifs 
complémentaires, mais une seule finalité. 
Le premier objectif est individuel et vise le partage 

de son histoire qu’elle soit passée, présente ou future. 
C’est donc le plus souvent, à travers la parole que l’hu-
main va créer des liens et « mettre en commun » son 
vécu. Lorsque nous parlons de notre propre histoire, 

nous parlons des enjeux personnels liés majoritai-
rement aux émotions que nous vivons ainsi qu’aux 
diverses pensées qu’elles font naitre dans notre moi 
respectif. Nous allons, par cette ouverture, chercher 
à créer des liens et mettre en commun nos question-
nements existentiels afin de trouver un sens partagé 
à notre réalité, à notre vie. Par cette position d’ouver-
ture, nous allons traverser le seuil de notre être pour 
aller à la rencontre de l’autre afin d’être entendus, 
mais surtout validés par ce dernier, cette dernière à 
travers nos questionnements. 
Le second objectif de la communication a, quant 

à lui, une valeur sociale et vise une « mise en com-
mun » collective. Ce partage est fait dans l’optique de 
se joindre à quelque chose de plus grand que notre 
individualité, c’est-à-dire l’Histoire avec un grand H. 
Cette action a comme but d’incarner une pensée, 
voire une vision, d’une manière commune et pérenne 
afin d’inscrire sur la ligne du temps notre passage et 
ainsi, par le fait même, le rendre immortel. À travers 
ce mécanisme de collectivisation d’une vision, il y aura 
en parallèle un processus de validation participatif 
qui se fera librement ou au contraire par introjection, 
pour ne pas dire par obligation. 
Essentiellement et dans les deux cas, que ce soit 

dans l’objectif d’une mise en commun de manière indi-
viduelle ou encore de manière collective, la communi-
cation demande une grande attention de notre part, 

COMMU-
NIQUER 
POUR 
CHANGER 
LE MONDE
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car à travers elle se cache une intention : celle d’être 
validé. Ainsi, la finalité de la communication, de la mise 
en commun, du partage est celle d’être validé à travers 
son message. Un message qui, à première vue, peut 
paraitre banal, mais qui, conjugué avec un processus 
de validation, peut engendrer de grands changements 
autant personnels que sociaux. L’histoire de l’huma-
nité, pour ne pas dire la parabole de celle-ci, témoigne 
de cette théorie, car chaque moment historique est 
accompagné de son message et de son processus de 
validation. Tout comme l’effet papillon, un message 
pensé par une personne pourra soulever des foules et 
changer les dynamiques sociales. Une seule personne, 
un seul message, mais une validation collective. En ce 
sens, la communication est un des plus puissants outils 
de l’humanité et il est synonyme de pouvoir. 
En effet, la communication peut générer autant de 

négatif que de positif, mais peu importe la finalité de 
son utilisation, il n’en reste pas moins que personne 
ne sort indifférent d’une mise en commun. Le pouvoir 
appartient donc à celui ou celle qui saura bien commu-
niquer sa pensée, la traduire, la partager, mais surtout 
faire de celle-ci une chose à laquelle tous et toutes 
voudront adhérer pour l’espace d’un instant ou plus 
encore. Nous passons d’un message subjectif et relatif 
à un message collectif et universel et pour ce faire, il 
faut bien connaitre les bases de celle-ci, mais aussi ses 
impacts. Grâce à cela, la personne communicatrice 

sera capable de changer les perceptions, ouvrir les 
esprits, créer des mouvements et même renverser 
certaines idéologies dominantes. De ces faits, le milieu 
communautaire se doit d’élever les voix des sans voix 
afin de ne pas laisser des idéologies dominantes conta-
miner notre rêve de société. Nous nous devons d’être à 
l’écoute des besoins de la population, de les valider et 
les accompagner dans leur processus d’autonomisa-
tion, leur prise de pouvoir par le partage. Tous et toutes 
devraient avoir le droit d’être entendus et validés, même 
si non acceptés, dans leurs questionnements, et ce, que 
ce soit par la parole, par l’écrit ou encore aujourd’hui 
par l’utilisation des nouveaux médias. Ensemble, nous 
avons les outils nécessaires à la réalisation de grands 
changements, de grandes transformations sociétales, 
car nous sommes la majorité. Nous devons prendre 
conscience du pouvoir que nous avons et travailler 
ensemble afin d’ouvrir la voie aux sans voix. 
Enfin, que ce soit à travers la parole ou encore 

l’écrit, d’une manière provisoire ou indéfectible, nous 
pouvons constater avec du recul que même si la com-
munication existe depuis les débuts de l’humanité, 
nul ne peut prévoir qui sera la prochaine personne qui 
saura allumer des feux par la parole et soulever des 
foules. Alors donnons la chance à tous et à toutes de 
pouvoir communiquer, mettre en commun et peut-
être ouvrir les esprits afin de changer positivement le 
monde dans lequel nous vivons ! •



QUIZ
VOTRE CULTURE ORGANISATIONNELLE 
FAVORISE-T-ELLE LA CONCILIATION 
FAMILLE-TRAVAIL-VIE PERSONNELLE ?

1
Il est bien vu qu’une personne 
qui n’a pas d’enfant utilise 
les mesures de conciliation 
famille-travail-vie personnelle 
offertes dans mon organisme. 

2
Ma charge de travail peut être 
modulée selon mes responsabi-
lités familiales ou personnelles.

3
J’ai dans ma politique de 
conditions de travail une clause 
de retraite progressive. 

5
La direction ou la coordination 
de mon organisme donne 
l’exemple en utilisant les mesures 
de conciliation famille-travail-
vie personnelle. 

4
Je peux choisir l’heure de 
mon arrivée et l’heure de mon 
départ du travail. 

6
Mon employeur est à l’écoute 
lorsque je parle de ma situation 
familiale ou de ma situation 
personnelle. 

L
a culture organisationnelle est 
un ensemble de valeurs, de 
croyances, d’attitudes et de 

normes qui existent au sein d’une 
organisation. Elle est portée par 
les personnes qui y travaillent et est 
teintée de l’histoire, de la mission, 
des valeurs et des services qui sont 
rendus par l’organisme. Souvent 
intangible, la culture organisa-
tionnelle se reflète par la fameuse 
phrase : « Ici, c’est comme ça que 
l’on fait les choses ! ». 

Comme elle est perméable aux 
influences internes et externes du 
milieu dans lequel l’organisme évo-
lue, il est important de s’y attarder. 
Elle a une grande influence sur la 
perception qu’ont les gens qui y 
œuvrent en matière de conciliation 
famille-travail-vie personnelle.  
En fonction de la culture exis-
tante dans le milieu de travail, les 
personnes utiliseront ou non les 
mesures de conciliation qui sont 
proposées par leurs gestionnaires.

Veuillez choisir la réponse qui 
reflète le mieux la culture de 
votre organisation !

oui nonou

oui nonou

oui nonou

oui nonou

oui nonou

oui nonou
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Résultats : 
Entre 0 et 4 réponses affirma-
tives : Il est fort probable que la 
culture organisationnelle ne soit 
pas favorable à l’implantation ou 
à la prise de mesures. Un diagnos-
tic de la culture de votre organi-
sation pourrait être le point de 
départ d’une discussion.

Entre 5 et 7 réponses affirma-
tives : La culture organisationnelle 
tend à être compréhensive face 
au conflit potentiel entre la vie 
familiale et la vie professionnelle, 
mais il y a encore du chemin à 
faire ! Prenez un moment pour 
identifier ce qui va bien et ce qui 
est plus difficile. Une fois les obs-
tacles nommés, élaborez un plan 
pour aplanir les difficultés. 

Entre 8 et 10 réponses affirma-
tives : La culture organisation-
nelle facilite l’articulation entre 
la sphère professionnelle et la 
sphère familiale, favorisant l’en-
gagement au travail, la santé 
et le bien-être des personnes de 
votre organisation. Cependant, il 
ne faut pas oublier que la culture 
organisationnelle, ça se cultive. 
Même si tout va bien, rien n’em-
pêche votre groupe d’aller un peu 
plus loin. Formalisez vos bonnes 
pratiques en vous dotant d’une 
politique sur la conciliation ! 

La conciliation famille- 
travail- vie personnelle,  
ça vaut le coût !
Le Centre St-Pierre a développé 
un microsite de formation pour les 
gestionnaires du milieu commu-
nautaire qui désirent offrir un milieu 
de travail flexible et attrayant afin 
d’attirer et de retenir les talents. 
Créé à partir des réflexions, des 
bonnes pratiques et de l’expé-
rience des personnes œuvrant 
dans le milieu communautaire, le 
microsite se veut un outil simple et 
convivial. Il a la prétention de faire 
en sorte que chaque groupe puisse 
être autonome dans sa démarche 
d’implantation d’une politique de 
conciliation famille-travail-vie per-
sonnelle, de la réflexion à la mise 
en action ! •

www.centrestpierre.org/cftvp

7
Je suis libre de choisir mes 
heures de travail en fonction de 
ce qui convient le mieux à mes 
responsabilités familiales et 
personnelles. 

8
Les mesures de conciliation 
famille-travail-vie personnelle 
sont perçues comme un inves-
tissement positif dans mon 
organisation.

9
J’ai dans ma politique de 
conditions de travail, des congés 
(maladies, vacances, maternité, 
parental, décès, etc.) qui sont 
supérieurs aux normes du travail. 

11
Il y a des dispositifs internes 
dans mon organisme qui 
permettent de ne pas surcharger  
mes collègues lorsque je 
m’absente.

10
Je me sens à l'aise de prendre 
une journée de congé si je le 
désire ou si j'en ai besoin. 

12
La direction ou la coordination 
fait la promotion des mesures de 
conciliation famille-travail-vie 
personnelle existantes dans mon 
organisme auprès du personnel.

oui nonou

oui nonou

oui nonou

oui nonou

oui nonou

oui nonou
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UNE VIE 
DE SENS

— PAR

CHANTALE PRÉVOST
Agente de 
développement 
au service de 
développement 
personnel et spirituel

L
a crise climatique nous place devant l’incertitude 
quant à l’avenir; l’échec du système néo-libéral 
remet au premier plan l’importance du réseau 

communautaire; le matérialisme et la surconsomma-
tion ont démontré le vide qu'ils créent en l’humain; 
la crise du religieux nous invite à trouver du sens ail-
leurs, autrement. Dans un tel contexte anxiogène, où 
les anciens repères tendent à perdre de leur valeur, 
retrouver des assises fermes et solides en soi devient 
fondamental. Cette crise n’est donc plus seulement 
environnementale, politique ou religieuse, elle devient 
l’espace d’un renouveau spirituel nécessaire permet-
tant de redonner sens à la vie. 

Nous le savons et l’expérimentons tous et toutes : la 
vie va vite ! Nous faisons face quotidiennement à des 
exigences de productivité, de rentabilité, d’efficacité. 
Notre vie semble parfois prise dans un tourbillon d’ac-
tivités, de « il faut » et de « je dois » qui nous empêche 
de réellement la vivre, la vibrer, en profiter. L’exigence 
sociale du bien-être intérieur ajoute un poids inutile, 
comme si d’expérimenter à un moment de notre vie 
une période plus difficile ou un problème de santé 
mentale nous plaçait en situation d’échec de notre vie. 

Dans cette vie qui va vite, nous sommes surstimulés 
et surinvestis. Entre les réseaux sociaux, la télévision, 
les multiples réunions et engagements, quand avons-
nous réellement le temps de nous connecter à nous-
mêmes et d’écouter ce qui se passe en nous ? Prendre 
une distance de toutes ces exigences que l’on se donne 
ou que la société nous impose devient alors un défi. 
Et pourtant, bien souvent, une petite voix intérieure 
nous appelle, nous attend, nous invite.

Reconnaitre l’importance de se ressourcer et d’être 
en lien avec soi devient alors le premier pas à faire 
vers le soin à soi et la possibilité d’exister en cohérence 
intime avec notre être. Vivre signifie dorénavant res-
sentir, vibrer, respirer, exister, souffrir, aimer. Débute 
alors un chemin de conscience de soi et de dépasse-
ment. Apprendre à s’arrêter, à donner de la valeur 
aux petites choses, à connecter à l’intuition. 

La dimension spirituelle qui interpelle 
La dimension spirituelle c’est le sens que nous désirons 
donner à notre vie, tant en termes de direction qu’en 
termes de contenu : que ma vie ait du sens et qu’elle 
m’amène quelque part, qu’elle serve à quelque chose. 
C’est aussi en lien avec l’expérience ou la relation au 



transcendant, quel qu’il soit. La dimension spirituelle 
ne réfère pas nécessairement au religieux : elle s’ins-
crit dans cette intuition qu’il y a plus grand que moi 
et que je fais partie d’un tout. Elle s’incarne à travers 
nos valeurs et se concrétise dans nos actions enga-
gées envers soi-même, les autres, le vivant. Elle nous 
permet de nous approcher un peu plus chaque jour 
de notre identité profonde, de notre être véritable 
et de nous dépouiller de notre égo et des différents 
systèmes de protections que nous avons mis en place 
à travers les années. 
La spiritualité ne fait pas nécessairement partie de 

la vie de tout le monde. Certains ou certaines, comme 
Obélix, sont tombés dedans dès leur plus jeune âge 
et n’ont cessé de faire évoluer cette dimension de 
leur être. D'autres l'ont rencontrée en cours de route, 
au détour d’une difficulté, d’une problématique de 
santé mentale ou d’un défi de vie appelant un retour 
à l’essentiel. Certains la découvriront au cœur même 
de leur engagement social et du contact de la souf-
france d’autrui, de l’injustice, de l’incompréhension, 

du non-sens. D’autres encore poursuivent leur vie sans 
se soucier de cette dimension ou ne reconnaissent pas 
sa présence dans leur vie. 

Cette dimension, lorsque nous la reconnaissons 
comme partie intégrante de notre être, permet d’offrir 
un espace de soin de l’être, de prendre soin de soi. C’est 
à travers une meilleure connaissance de soi, un désir de 
mieux vivre, d’expérimenter la joie et la paix profonde 
qu’il nous est possible de faire une place chaque jour 
plus grande à cette dimension de notre vie. Établir un 
équilibre sain entre les différentes dimensions de l’être, 
qu’elles soient sociales, physiques, psychologiques ou 
spirituelles devient le défi d’une vie. 

C’est au cœur de la relation que la dimension spi-
rituelle s’exprime pleinement. Que ce soit la relation 
à soi-même, aux autres, avec la nature ou avec plus 
grand que soi, c'est souvent dans un espace relation-
nel que nous pouvons faire grandir et nourrir cette 
dimension de notre être. L’engagement social devient 
alors, pour plusieurs, lieu d’expérience concrète du 
spirituel, de partage d’humanité incarnée. 
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L’engagement social, prolongement de 
l’expérience spirituelle 
Il n’est pas aisé pour tous de faire le lien entre spi-
ritualité et engagement, ce sont pourtant deux 
thèmes très en lien. Lorsque nous interrogeons les 
gens sur l’origine de leur engagement. Plusieurs nous 
parlent de l’héritage familial ou de l’exposition à la 
souffrance (la confrontation au réel), du développe-
ment de leur conscience ou d’un moment significatif 
qui mènerait à une transformation personnelle et à 
un engagement de vie. Les déclencheurs de l’engage-
ment sont multiples, mais une chose les rassemble : ils 
mettent tous en mouvement vers l’autre et deviennent 
le moteur d’une vie. 

Passer d’une notion de la spiritualité et du déve-
loppement personnel centré sur soi pour s’ouvrir à 
une pratique collective, à un engagement social, 
qui traverse toutes les sphères de la vie est un pas 
sain et nécessaire. Être confronté concrètement à la 
souffrance, la sienne et celle de nos semblables pro-
voque un besoin de retour vers soi, vers ses racines. 
La spiritualité devient donc double mouvement, un 
aller-retour entre soi et les autres, entre soi, les autres 
et plus grand que nous. C’est alors que l’être dans son 
unité s’enflamme, manifeste, contemple. Peu importe 
notre allégeance religieuse, notre agnostisme ou 
notre athéisme, c’est face à l’injustice, à la souffrance 
humaine que s’indigne et se rebelle notre être avant 

de se mettre en mouvement, de se propulser dans 
l’engagement. C’est dans un désir de plus de vie, de 
vie de qualité, en abondance, que l’on s’engage à 
rendre le monde plus humain, plus viable. •

De l'IDÉE
à l'ACTION

seul dossier

Les outils financiers du 
Chantier de l’économie sociale 

possibilités de financement 
adaptés aux entreprises
d'économie sociale2

         fonds-risq.qc.ca                    fiducieduchantier.qc.ca
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DÉVELOPPEMENT 
PERSONNEL ET 

SPIRITUEL

5 RAISONS DE 
CHOISIR LE CENTRE 
ST-PIERRE ! 

— PAR

CHANTALE 
PRÉVOST
Agente de 
développement 
au service de 
développement 
personnel et spirituel

La variété d’approches 
Une grande variété de formations sont offertes tout 
au long de l’année. Touchant différents sujets dans le 
domaine du développement personnel et de la spiri-
tualité, elles permettent de répondre à des besoins 
de croissance personnelle, d’expression corporelle ou 
artistique, de rituel, de réflexion, de sensibilisation, etc.

Une visée intègre et bienveillante 
Face à l’industrie du bonheur et du mieux-être qui 
profite parfois de la vulnérabilité des gens, nous res-
sentons le besoin de nous assurer de la qualité des 
intervenants et de leur liberté intérieure. Le CSP se 
présente donc comme une ressource neutre et sécuri-
taire dans un domaine où nous nous retrouvons bien 
souvent au cœur de nos fragilités. 

L’ouverture aux différentes croyances 
et spiritualités
Le CSP est un lieu laïque, ouvert aux différents choix 
personnels de ses utilisateurs. Il s’adresse tout autant 
aux agnostiques qui ne prennent pas de position quant 
à la présence de Dieu, acceptent le doute et suspendent 
leur jugement qu'aux personnes qui croient en une puis-
sance supérieure, identifiée à Dieu ou non, s'identifiant 
à une religion ou non. Il accueille aussi les personnes 
athées (niant l’existence de Dieu) qui reconnaissent en 
elles le désir ou le besoin de prendre soin de leur être. 

En virtuel, en présence ou...dans vos bureaux ! 
Les différentes activités proposées à la programma-
tion du CSP sont souvent offertes en présence, mais 
sont aussi disponibles en format hybride ou virtuel. 
Il demeure aussi toujours possible d’inviter le CSP à 
donner cette formation pour votre organisation et ce, 
dans les locaux de votre choix. 

Abordable 
Le Centre St-Pierre propose des formations et confé-
rences de qualité et ce, à moindre coût. Nous offrons 
l’alternative de contribution solidaire permettant aux 
personnes ayant plus de ressources financières de 
contribuer activement à notre mission. •
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— PAR

CHRISTIAN 
LAPOINTE
Formateur chez 
« Changer / Grandir »

P
renons le temps de parler des libertés que nous 
nous refusons à nous-mêmes, chaque jour, et 
souvent inconsciemment. Ce n’est pas parce que 

je suis libre de sortir que je reste dehors tout le temps. 
La liberté c’est aussi avoir le choix de sortir ou non. 
Évidemment, la Liberté avec un grand « L » est 

importante et il ne faut pas arrêter le combat afin de 
l’obtenir pour toutes et tous. Mais je laisse pour un ins-
tant cette Liberté de côté et j’ai envie d’explorer : « Où 
est-ce que je brime ma liberté d’être moi-même ? » 
Cette liberté dont Virginia Satir nous parle dans son 
poème Les Cinq Libertés. 

Je parle ici de toutes les fois où je m’autocritique et 
m’empêche de m’exprimer pleinement, car condition-
né·e par ce que j’ai appris, en grandissant : 

	➲ Ce n’est pas ok de parler de mes sentiments. 

	➲ Je ne dois pas être différent·e des autres, car ils ou 
elles vont me rejeter. 

	➲ Je dois prendre sur moi et être « raisonnable ». 

	➲ Et cette petite voix dans ma tête qui me dit 
« Franchement, tu pourrais penser un peu aux autres. » 

	➲ Et encore plein d’autres … 

Tous ces moments où j’ai l’impression de devoir taire 
une partie de moi par peur de ne pas être accepté·e. 
Triste, non ? 

Virginia Satir propose un modèle pour explorer les 
communications qu’elle qualifie de congruentes. Une 

QUAND LIBERTÉ 
RIME AVEC MES 
CHOIX
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communication congruente doit prendre en compte 
les trois choses suivantes : 

	➲ « Moi », ce qui est important pour moi, mes sentiments, 
mes idées. 

	➲ « l’Autre », ce qui est important pour elle ou lui, ses 
sentiments et ses idées. 

	➲ le « Contexte », le lien entre moi et l’autre, le lieu où 
nous sommes, la situation qui nous entoure, etc. 

L’utilisation de ce modèle peut nous permettre de 
choisir quand et quoi exprimer d’une manière respec-
tueuse de moi, de l’autre et du contexte grâce à ces 
trois interrogations : 

	➲ Qu’est-ce qui est présent pour moi ? important ? 
Est-ce que je m’oublie dans l’interaction ? 

	➲ Est-ce que je prends en compte ce qui est important 
pour l’autre ? Est-ce que je sais vraiment ce dont 
l’autre a besoin ? 

	➲ Est-ce que je juge que cela est approprié dans la 
situation actuelle ? Est-ce le bon moment ? 

Tout d’un coup, le fait d’exprimer ce qui est présent 
pour moi peut devenir un choix. Un choix que je fais 
en toute conscience au lieu de simplement suivre de 
vieilles règles ou de me laisser bloquer par mes peurs. 
Et, élément important: un choix qui respecte aussi la 
sagesse des apprentissages du passé. 

Petit à petit, je commence à me poser ces questions 
plus fréquemment, je me permets de plus en plus 
d’exercer ma liberté d’expression, je choisis de le faire 
de plus en plus souvent. C’est un processus qui s’ap-
prend, qui s’apprivoise. 
Et je présente de plus en plus souvent une personne 

authentique au reste du monde. Je suis de plus en plus 
moi-même en m’exprimant. N’est-ce pas là la Liberté 
que nous recherchons toutes et tous ? •

À propos de 
Virginia Satir 
Surnommée la mère de la 
thérapie familiale, Virginia 
Satir a développé divers 
processus pour aider à se 
comprendre soi-même, les 
autres, et le monde dans 
lequel nous évoluons. Son 
appro che rep ose sur  le 
développement personnel, 

la communication congruente et comment aider cha-
cun·e à devenir « davantage complètement humain·e » 
(« more fully human »).  Le Centre St-Pierre offre une 
conférence et deux formations avec l’approche Satir à 
sa programmation 2023-2024. Consultez la page 32 
ou notre site web pour plus de détails.

Texte originalement publié sur changer-grandir.org

         AVEC VOUS 
   DANS VOS 
                     LUTTES
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ENTREVUE AVEC 
LUCIE HERVIEUX
ACCOMPAGNATRICE SPIRITUELLE 
AU CENTRE ST-PIERRE

— PAR

MARIE-PHILIPPE 
GAGNON-GAUTHIER
Agente de promotion 
et communication

« L'accompagnement spirituel est un espace d’écoute 
attentive, de bienveillance, de non-jugement et d’accueil. » 
- Lucie Hervieux

Bonjour Lucie, je suis très heureuse de vous rencontrer. 
J’aimerais commencer par vous demander de présenter 
brièvement votre parcours.

Je suis la douzième enfant d’une famille de campagne. 
Je viens d’un milieu difficile avec papa plutôt violent et 
j’ai des relations conjugales avec un conjoint violent 

aussi. Ces situations m'ont amenée à travailler beau-
coup sur moi et ont éveillé en moi cet intérêt à faire 
surgir le meilleur de moi-même. Professionnellement, 
j’ai une formation en philosophie, en théologie, en 
psychanalyse, en relation d’aide et ma thèse docto-
rale portait sur la question de l’altérité. Au Centre 
St-Pierre, je porte le chapeau d’accompagnatrice 
spirituelle depuis plus de deux ans.

Comment se déroule une rencontre d’accompagnement 
spirituel ?

Ça se passe tout simplement. Au tout début de l’ac-
compagnement, je prends quelques minutes pour 
rassurer les gens et les mettre en confiance. Je leur 
dis que c’est non confessionnel, que je suis là pour 
les écouter. Je leur dis que c’est leur espace, que la 
parole est entendue avec beaucoup de bienveillance 
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et bien sûr beaucoup de discrétion. Ça, c’est très 
très important, que ça reste entre nous. Souvent, 
nous nous lançons dans le vif du sujet quand je pose 
la question « Qu’est-ce qui vous amène ici ? ». Tout 
simplement, ça commence comme ça. À la fin du 
rendez-vous, on se fixe une prochaine rencontre si la 
personne désire continuer que je l’accompagne dans 
son cheminement.

Je suis curieuse : pourquoi les gens viennent-ils vous voir ? 

Les personnes qui viennent me voir ont mal, elles 
sentent qu’elles ont perdu quelque chose. Elles ne 
savent pas pourquoi et c’est un état qui persiste 
depuis des années. Cela peut être causé par un deuil, 
une perte d’emploi, une santé difficile, un manque 
de repères. Souvent aussi, elles ont essayé d’autres 
approches et sont curieuses de voir comment l’ac-
compagnement spirituel pourrait les aider.

Moi, j’ai 30 ans et je n’ai rien vécu de tel, mais je suis à un 
moment de ma vie où je me pose beaucoup de questions 
existentielles sur ma mission de vie, sur ma place dans 
le monde. Est-ce qu’un accompagnement spirituel peut 
m’aider à trouver des réponses ?

Tout le monde se pose les questions « Qu’est-ce que je 
suis venue faire dans cette vie-là ? » ou « Qu’est-ce qui 
me fait vivre ? », c’est le propre de l’être humain. On 
n’a pas besoin d’avoir vécu de grandes difficultés pour 
être en quête de sens de la vie et se questionner sur ce 
qui nous nourrit.

Croyez-vous que l’accompagnement spirituel puisse être 
complémentaire à une démarche de croissance personnelle ?

La dimension spirituelle, c’est le propre de l’être 
humain. C’est englobant, ça rejoint sa psyché, sa 
morale, sa culture, son envie de mieux se com-
prendre, son désir de vivre. Donc, d'ajouter en com-
plément une démarche de croissance personnelle 
à un accompagnement spirituel, ça peut être très 
enrichissant. Ça peut même être une lumière à sa 
démarche. C’est précieux un espace d’accompagne-
ment spirituel, mais ça ne dénigre pas tous les autres 
espaces. Au contraire, c’est d’ouvrir une porte vers un 
espace intime et de liberté de la personne.

Doit-on se préparer d’une quelconque façon avant de 
vous rencontrer ?

Les gens n’ont rien à préparer. Déjà, le fait d’appeler 
pour prendre un rendez-vous avec moi, qui dit « j’ai 
besoin d’aide », c’est un grand pas. J’ai vu plusieurs 
personnes se désister avant une première rencontre. 
Ce que j’aurais envie d’exprimer dans ma réponse à 
cette question, c’est au moins “venez à votre première 
rencontre”. La démarche de prendre le téléphone 
pour appeler est un appel à l’aide. J’ai envie de vous 
dire : « Ne t’abandonne pas. Viens une fois au moins 
pour vérifier des choses ! ».

En effet, j’invite aussi les gens à aller au bout de leur 
démarche. Merci beaucoup pour cette discussion, 
Lucie ! •

Vous agissez au quotidien pour une société plus juste, plus 
solidaire et plus sociale.

Vous pouvez aller plus loin en joignant le mouvement de  
la finance solidaire.

Grâce à l’épargne de nos membres, 850 millions $ sont investis au Québec dans des 
projets collectifs audacieux qui font une différence dans la vie de votre communauté

84 % de nos membres entreprises contribuent à au moins 1 des 17 objectifs de 
développement durable de l’ONU

caissesolidaire.coop
Fonds de transition socioécologique – Bourse Laure-Waridel – Bourse Votre projet vélo cargo

Vous avez le pouvoir d’agir !



— PAR

YOUSSEF 
BENZOUINE
Auxiliaire de recherche 
au Centre St-Pierre

E
n 2019, les membres du conseil d’administration 
du Centre St-Pierre (CSP) ont décidé de lancer 
une réflexion autour de l’offre proposée par le ser-

vice de Développement personnel et spirituel (DPS). 
Il s’agissait de réfléchir sur une offre qui serait plus 
en adéquation avec les préoccupations sociétales et 
individuelles actuelles. Ce nouvel ancrage, nommé 
« Laboratoire d’éducation populaire pour une spiritua-
lité engagée », visait à explorer de nouvelles avenues 
en matière de DPS, notamment en répondant mieux 
aux besoins des gens, tout en suivant une approche 
d’éducation populaire qui fait partie de l’ADN du CSP. 

Ce laboratoire a ainsi pris son envol avec l’em-
bauche d’une agente de développement en décembre 
2020. Pour mieux répondre aux besoins des gens, il 
faut, tout d’abord, faire un état des lieux. Chantale 

Prévost, l’agente de développement embauchée, s’est 
ainsi attelée à cette tâche. Ceci l’a amenée à consta-
ter l’existence d’un décalage entre ce que vivent les 
jeunes de 20 à 35 ans en termes de DPS, et la manière 
dont on les perçoit, soit comme des personnes ayant 
peu d’intérêt pour le DPS. 

Or, cette vision est réductrice, partant du postulat 
qu’il y aurait un désintérêt sociétal généralisé pour la 
spiritualité. Elle tend à ne pas voir qu’il y a encore des 
personnes pour qui la spiritualité est toujours impor-
tante. Le projet de recherche a donc été mis en branle 
par le CSP pour rendre compte de la spiritualité chez 
les jeunes de 20 à 35 ans, mais, aussi, pour mettre en 
place et proposer une offre de DPS en accord avec 
leurs besoins. Toutefois, le CSP ne s’est pas lancé 
seul dans cette aventure : la recherche a été réalisée 
en collaboration avec l’Université de Montréal, en 
particulier avec le professeur Jean-Marc Barrau, 
spécialiste en intervention spirituelle et en anthropo-
logie spirituelle, ainsi que titulaire de la Chaire Jean-
Monbourquette sur le soutien social des personnes 
endeuillées.

LA SPIRITUALITÉ 
CHEZ LES JEUNES 
AU QUÉBEC
GENÈSE D’UN PROJET DE RECHERCHE



CENTRALISONS 
NOS FORCES

lacsq.org

La Centrale des syndicats du
Québec (CSQ) c’est plus de 225 000
personnes engagées dans la
défense de ces valeurs
fondamentales pour une société
plus juste et plus démocratique.

C’est ainsi que la recherche a officiellement 
débuté en février 2022 pour terminer en décembre 
de la même année. Le premier jalon de la recherche 
a été la diffusion d’un sondage en ligne durant l’hi-
ver 2022. Ce dernier a récolté les réponses de 216 
jeunes. Parmi eux, plus du tiers ont manifesté leur 
intérêt à s'exprimer plus en profondeur sur le sujet. 
Au sein de ce tiers, 20 personnes ont été sélection-
nées, selon des critères de représentativité (région 
de résidence, âge, sexe, genre, types de réponses 
faites au sondage, etc.) pour participer à des entre-
vues individuelles. Elles ont aussi participé à des 
groupes de discussion afin d’approfondir certaines 
thématiques transversales et communes ayant 
émergé des entrevues. 
Il est ressorti de la recherche, de manière préli-

minaire, qu’il y a des jeunes, au Québec, qui ont une 
vie spirituelle. Cette vie spirituelle est marquée du 
sceau de la diversité et de la pluralité, autant au 
niveau des pratiques que des croyances. Cette spi-
ritualité peut autant se vivre « en dedans », que s’ex-
primer « en dehors ». Par ailleurs, en résonance avec 
d’autres recherches, les jeunes rencontrés ont établi 
une distinction entre la religion, qui serait institution-
nalisée et contraignante, et la spiritualité qui serait 
plus souple et libre. En ce sens, la spiritualité serait 
plus perçue comme une forme de reprise de pouvoir 
sur « son » croire plutôt que le signe d’une perte de 
repères. En outre, plusieurs jeunes ont établi un lien 
entre la spiritualité et la justice sociale : la spiritualité 
peut constituer une réponse, individuelle et collective, 
aux enjeux de société actuels (crise environnemen-
tale, excès du capitalisme, etc.) et être un vecteur 
de transformation sociale positif et dynamique.  
Autant dire que la spiritualité est bien vivante chez 
les jeunes ! •

Les résultats de l’étude de la 
spiritualité des 20-35 ans seront 
dévoilés dans leur intégralité au 
public d’ici 2024. Restez à l’affût 
de nos annonces !



L’ANIMATION ET LE 
DÉVELOPPEMENT 
COMMUNAUTAIRE, 
UN SECTEUR DANS 
L’ADN DU CENTRE 
ST-PIERRE

— PAR

VANUSA 
ANDRADE
Membre de l’équipe 
du soutien aux 
organisations

« Le mot animation vient du verbe animer, du latin 
animare, qui signifie « donner le souffle vital, donner vie ».

S
elon le géographe français Jean-Pierre Augustin 
(1944 – 2022), spécialiste de l’animation socio-
culturelle, « l’animation peut participer de la 

production de la société en sollicitant les individus, en 
mobilisant leurs affects, leurs aspirations, leurs désirs, 
en misant sur eux, en leur demandant de faire exister 
la société. (2000) ».

Alors, pouvons-nous voir l’animation comme l’ac-
tion par laquelle nous encourageons les individus à se 
mettre en mouvement ? Est-ce qu’il suffit d’encourager 
le mouvement des individus ? Vers quelle direction ? 
Avec quels objectifs ?

C’est pour répondre à ces questions qu’il est per-
tinent de penser au lien entre l’animation et le déve-
loppement communautaire. Dans une perspective 
de transformation sociale pour la justice sociale, 
le développement des communautés devient le 
cœur de l’animation. Alors, le mouvement que nous 
voulons encourager est celui des collectivités. Nous 
voulons créer des espaces de partage où les indivi-
dus peuvent prendre la parole et interagir pour rêver 
et pour construire ensemble un projet de société qui 
soit le leur.

Mais, pourquoi le Centre St-Pierre s'intéresse-t-il à 
l'animation et au développement communautaire, et 
de quelle manière ? La réponse est assez simple : c’est 
dans son ADN même, c’est la raison pour laquelle le 
Centre St-Pierre a été créé, en 1973, dans le contexte 

Député de Laurier—Sainte-Marie

800 De Maisonneuve Est
Bureau 1010

Montréal, Québec
H2L 4L8

514-522-1339
Steven.Guilbeault@parl.gc.ca

STEVEN 
GUILBEAULT

MON ÉQUIPE ET 
MOI SOMMES LÀ 

POUR VOUS



d’une énorme transformation sociale où cinq mille 
personnes venaient d’être expropriées du quartier 
Centre-Sud de Montréal par l’arrivée de la grande 
tour neuve de Radio-Canada et au moment où l’école 
fermait ses portes, faute d’enfants.
Dans ce quartier défait, de nouveaux visages sont 

apparus, mélangés aux anciens, et la question du 
vivre-ensemble s’est posée. Le Centre-Sud est devenu 
la « cité des ondes » et le Centre St-Pierre se trouvait 
en pleine « zone grise » de Montréal : vie urbaine défa-
vorisée et milieux populaires qui s’organisent pour se 
reprendre en main. À partir d’un mot d’ordre venu des 
Oblats, l’attention aux milieux populaires s’est ancrée 
définitivement dans les intérêts du Centre et le déve-
loppement communautaire et social dans son cœur.
Dès son origine, le Centre St-Pierre s’est voulu 

proche de la vie et sensible aux signes des temps. 
Selon l’un des cofondateurs du Centre, le professeur et 
journaliste Guy Marchessault, les trois grandes prio-
rités identifiées à l’époque, issues du milieu, étaient : 
1) le monde des communications; 2) le ressourcement 
religieux; 3) le milieu populaire du Centre-Sud de 
Montréal. Une quatrième priorité a été vite identifiée, 
d’après la participation et l’implication du milieu dans 
le Centre, celle de la « promotion communautaire ». 
Depuis 1973 et jusqu’à aujourd’hui, en 2023, le 

Centre a mis en place plusieurs autres services, tou-
jours en réponse aux besoins de la communauté du 
Centre-Sud et aussi ceux du milieu communautaire. 
Mais comment le CSP reste-t-il en contact avec le 
milieu ? La réponse est exactement la clé de l’anima-
tion. C’est par l’approche que le Centre a toujours mis 
de l’avant, celle de l’éducation populaire qui, selon 
Monsieur Marchessault, peut être définie ainsi :

	➲ Tire ses approches éducatives d’une pédagogie 
active;

	➲ C’est le groupe comme groupe qui s’autoéduque;

	➲ Le groupe apprend à partir et sans sortir de son 
milieu vital (social, économique, politique);

	➲ Le groupe dirige et ajuste l’enseignement selon 
ses besoins et situations de vie;

	➲ L’éducation se fait avant tout grâce aux témoins 
et à travers des militances communes. 

Alors, en travaillant de pair avec les groupes com-
munautaires, les collectivités et les individus, nous 
espérons contribuer à donner le souffle vital à notre 

société et, ensemble, fabriquer du sens pour un déve-
loppement communautaire qui répond aux défis de 
notre société d’aujourd’hui. 

La justice sociale, l’équité, la diversité, l’inclusion, 
l’intersectionnalité, l’interculturalité, l’engagement 
social, le respect de l’environnement, le développe-
ment personnel et spirituel, la santé mentale... Il y a 
tellement de défis dans notre société qu’il est facile 
d’avoir un sentiment d’isolement et de perte du lien 
social. L’animation existe justement pour rétablir le 
lien, pour connecter les gens dans la vie concrète et 
recréer l’esprit communautaire. C’est pourquoi nous 
croyons et nous offrons à la collectivité des activités 
pour renforcer les habiletés en animation et pour 
contribuer au développement communautaire. C’est 
aussi pour cette raison qu’aujourd’hui, en fêtant ses 
50 ans d’existence, le Centre St-Pierre est fier de 
présenter à la communauté son nouveau projet, 
celui d’accueillir les groupes communautaires dans la 
Maison St-Pierre.

C’est le sens de notre existence, animare les com-
munautés, avec toutes les couleurs du village ! •

Acrostiche du 
Centre St-Pierre

C entre-Sud de Montréal :

E xpropriation de cinq mille personnes

N aissance de la « cité des ondes » avec la

T our de Radio-Canada.

R evitalisation du quartier et nouveaux défis pour

l’E ngagement social et communautaire.

S olidaire des besoins des individus et des groupes, pour la

T ransformation et la justice sociale.

P ôle d’éducation populaire, 

d’I nclusion et 

d’É galité qui favorise la

R encontre interculturelle et intergénérationnelle pour 

R edonner ou fabriquer du sens dans

l’É quité et le respect de la démocratie.
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50 
ANS

DE VISION... 
ET D’HISTOIRE(S) !

Dossier spécial 50e

1960
Dans les années ’60, c’est le grand chambardement 
dans le Faubourg à m’lasse. Radio-Canada se fait 
de la place pour s’installer dans l’Est. La construc-
tion de l’autoroute Ville-Marie déchire le territoire. 
Les familles sont expulsées. La population de la 
paroisse St-Pierre, berceau des Oblats de Marie 
Immaculée au Canada, est disséminée. L’école 
St-Pierre est fermée. La Commission scolaire remet 
aux Oblats l’édifice abritant l’école du quartier. 

1978
Création du secteur Promotion communautaire
Le secteur s’est donné comme ambition de se rapprocher des milieux populaires — en commençant par le 
Centre-Sud de Montréal, où se trouve le Centre — pour les accompagner, les soutenir au besoin et les aider dans 
leur cheminement éducatif.

1973
Création du Centre St-Pierre
« Derrière ces locations, par-delà la question finan-
cière, s’exprimait ainsi une mentalité précise qui se 
clarifiait déjà : toute “Évangélisation populaire”, 
quelle qu’elle fût, se devait de passer par un temps 
de présence au monde ordinaire et défavorisé, 
pour éviter de matraquer les gens avec le Message. 
Dans notre cas, il fallait laisser entrer le quotidien 
chez soi, au Centre, se laisser interpeller par la vie, 
y compris dans notre approche “évangélique”. » 
 — Guy Marchessault

2

1

3
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1986
Rapprochements avec les groupes de base 
En venant au Centre, Roger Poirier n’arrivait pas 
seul : au long des ans, il avait, en effet, développé 
d’innombrables liens avec des groupes populaires 
et communautaire, avec des réseaux de femmes, 
de jeunes, de syndiqués, etc. Ces réseaux, le Centre 
peut maintenant en profiter : cela élargira d’autant 
plus ses assises de relations publiques et de solida-
rité avec les différents groupes de la base.

2002
« Une particulière 
harmonisation » 
« Par ses caractéristiques spécifiques, son horizon 
de justice sociale et de dignité absolue de la per-
sonne, son mission d’éducation populaire et son 
approche mutidimensionnelle, conjuguant l’action 
collective et le développement personnel, le Centre 
St-Pierre s’inscrit avec une particulière harmonisa-
tion dans l’humanisme fondamental et le caractère 
pluriel de la mouvance sociale de l’action commu-
nautaire et du rassemblement de la société civile. » 
— Joseph Giguère

1988
« Le Centre Saint-Pierre a maintenant 15 ans bien 
sonnés. C’est jeune encore pour une institution. 
Mais, il s’agit d’un parcours riche en péripéties et en 
options diverses, on le verra. Assez valable, en tout 
cas, pour qu’on y ait accumulé une expérience sans 
pareille en “éducation populaire et évangélisation”, 
une approche basée avant tout sur les acquis de vie 
des participants et sur des méthodes actives, acces-
sibles tant aux sous-scolarisés qu’aux scolarisés. » 
— Guy Marchessault

1982
Création du secteur Audiovisuel
Le secteur compte une équipe permanente de cinq 
personnes et fait régulièrement appel à des pigistes 
de talent. Ses réalisations se situent dans l’ordre d’une 
vingtaine de productions par année. Les films produits 
au Centre St-Pierre ont principalement pour objectif de 
mettre en lumière des enjeux sociaux et communautaires.

1992

1995

Légende des images :
1	 Démolition du Faubourg à M’lasse 1963. Archives de la ville de Montréal : 

vm94-c290-018.
2	 Le Centre St-Pierre en 1977. Archives du Ministère de la Culture et des 

Communications. 
3	 La salle de montage du Centre St-Pierre était encore utilisée en 2007.
4	 Le tout premier colloque de la Fédération des associations de familles 

monoparentales du Québec s’est tenu au Centre St-Pierre en 1986.
5	 Assemblée du comité des orphelins institutionnalisés de Duplessis. 9 septembre 

1992, BAnQ Vieux-Montréal, Fonds La Presse, (06M,P833,S5,D1992-0311), 
Denis Courville.

6	 Joseph Giguère, directeur général du Centre St-Pierre à cette époque, 
posait fièrement pour La Presse en juin 1995.

4

5

6

Suite à la page suivante...
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Dossier spécial 50e

2003
Un rayonnement provincial
« Le Centre St-Pierre est devenu une institution mon-
tréalaise qui rayonne sur tout le Québec. Avec ses 
vingt salles de réunion, il est un véritable centre des 
congrès populaire où se rassemblent associations 
syndicales comme associations patronales, groupes 
communautaires comme groupes institutionnels. 
Il est aussi pour tous les journalistes un endroit 
très familier puisqu’il ne se passe pas une semaine 
sans qu’une conférence de presse n’y soit tenue. » 
— Raymond Levac

2008
Début du Projet de l’Îlot 
Saint-Pierre Apôtre
Les Oblats de Marie immaculée informe le Centre 
St-Pierre de leur désir de se départir de l’ensemble 
du quadrilatère St-Pierre, dont ils sont propriétaires. 
La diminution de ses propres revenus l’empêche, en 
effet, de pouvoir soutenir l’ensemble de ces bâti-
ments à long terme. Elle confie au Centre St-Pierre 
le mandat d’élaborer un ou des projets allant dans le 
sens de leur héritage qui assurerait la pérennité du 
joyau patrimonial que constitue ce site.

Suite...

2005
Restructuration financière 
et humaine
Disparition graduelle du 
financement des Oblats
« Quelque 25 personnes travaillent au Centre 
St-Pierre en communication, en intervention psy-
chosociale, en organisation communautaire, en 
spiritualité et aux locations de salles. Son personnel 
œuvre principalement avec les personnes défa-
vorisées et les groupes communautaires qui leur 
viennent en aide. Carrefour multi-ressources, il est 
une agora du mouvement social au cœur de la foule. 
Notre activité de location de salles est une activité 
primordiale. Elle nous permet d’autofinancer une 
partie de nos actions auprès des démunis tout en 
nous permettant de vivre dans un milieu de vie où 
foisonnent des idées et des projets qui bâtiront la 
société de demain. » — Raymond Levac

2014
Une année émouvante et déstabilisante 
Études, plan d’affaires et lettres patentes en main le 
15 août 2013, le Projet de l’Îlot Saint-Pierre Apôtre 
avait tout ce qu’il fallait pour poursuivre sa lancée. 
Gestionnaires de projet, architectes et ingénieurs 
suivent la cadence et cumulent les réunions afin que les 
travaux débutent selon l’échéancier prévu. Toutefois, 
le projet est avorté au printemps 2014.

7

8

9

10
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Légende des images :
7	 Une formation en mars 2005.
8	 Conférence de presse de la Coalition pour l’arrêt du détournement des pensions alimentaires 

pour enfant, 2007.
9	 Raymond Levac à l’assemblée générale annuelle en 2012.
10	Le Dr. Béliveau animant une conférence sur la prévention en santé, 2016.
11	En formation au Centre St-Pierre, 2019.
12	Une webdiffusion pour le RIOCM durant la pandémie de COVID, 2021.
13	Louise St-Jacques, présidente du CSP, et Père Luc Tardif, OMI Provincial.
14	Susie Richard, Vanusa Andrade et Chantale Prévost, employées du Centre St-Pierre.

2020
COVID et adaptation
« La crise de la Covid-19 a clairement démontré 
l’impact négatif de l’isolement sur les personnes, 
les organisations et leurs travailleurs. Nous avons 
constaté à quel point il est fondamental, pour 
accomplir la raison d’être du CSP, de maintenir et 
créer des liens en chair et en os pour assurer l’équi-
libre qu’il soit social, psychologique ou spirituel. »  
— Charles Fillion

L’équipe du Centre St-Pierre a continué de soutenir 
les personnes et organismes durant cette période 
collectivement difficile, à travers ses conférences, 
formations et accompagnements. Les multiples 
confinements ont permis une nouvelle offre d’événe-
ments hybrides et virtuels pour la location de salle.

2022
Lancement du projet du Carrefour St-Pierre
C’est maintenant le projet du Carrefour St-Pierre qui 
remplace le projet initial de l’Îlot St-Pierre. Lancé offi-
ciellement en septembre 2022, ce nouveau développe-
ment vise à pérenniser la mission du Centre St-Pierre 
et à poursuivre sa contribution comme acteur de chan-
gement social dans le quartier.

2023
Une nouvelle équipe
Le Centre St-Pierre compte désormais sur une 
équipe d’une trentaine de personnes, œuvrant dans 
l’un des 5 services : soutien aux organisation, psy-
chothérapie, Maison St-Pierre, accueil et location 
de salles, développement personnel et spirituel. 

ÉVÉNEMENTS 
SPÉCIAUX
Dans le cadre du 50e anniversaire
Lancement des festivités du 50e  
6 septembre 2023
Exposition rétrospective  
Du 6 septembre au 30 octobre 2023
Panel sur le sens de l’engagement 
7 février 2024
Journée portes ouvertes 
11 avril 2024
Panel sur l’éducation populaire autonome 
1er mai 2024
Grande fête de fin d’année 
Juin 2024

11
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NOTRE 
PROGRAMMATION

2023-2024
P

arce que nous croyons que pour transformer le 
monde, il faut d’abord travailler sur soi, nous 
vous proposons une vaste programmation 

d’ateliers, de formations et de conférences pour vous 
accompagner dans votre cheminement organisa-
tionnel, professionnel et personnel. 

Tous les détails des activités se trouvent sur notre site 
web : www.centrestpierre.org. 

Inscription en ligne sur
www.jeminscrismaintenant.com/centrestpierre 

À partir du 1er août pour les activités en 2023 et à partir 
du 1er décembre pour les activités de 2024. 

Téléphone : 514 524-3561 poste 4401 
Courriel : inscription@centrestpierre.org

Animation et développement communautaire

CréaLAB JEDIII
Du 16 novembre 2023 au 2 mai 2024 
6 rencontres mensuelles

Examinons notre posture sous les angles de la justice 
sociale, l’équité, la diversité, l’inclusion, l’intersection-
nalité et l’interculturalisme.

La concertation : mobiliser 
son milieu autrement
21 novembre 2023

Explorons les conditions de réussite de nos partena-
riats et concertations.

Préparer des rencontres efficaces 
avec les personnes élues
5 décembre 2023

Créons les conditions pour tirer avantage de nos ren-
contres politiques.

Redécouvrir les bases de l’animation
5 décembre 2023

Explorons ensemble les notions essentielles à la facili-
tation d’un groupe.

Rédaction d’une demande de 
financement
14 décembre 2023

Structurons notre rédaction en fonction des attentes 
des bailleurs de fonds, dans le respect de notre 
mission.

Animer et former autrement
1 et 8 février 2024

Inclusion, interaction et innovation sont les trois 
piliers que nous explorerons ensemble afin de faire 
autrement.

Développez vos habiletés politiques 
pour influencer stratégiquement
9 février 2024

Consolidons, intensifions et faisons durer notre pou-
voir au sein de notre organisation.

Comment organiser un événement 
inclusif ?
3 avril 2024

Adaptons nos activités et nos pratiques afin de les 
rendre plus inclusives.

Utiliser la culture populaire dans 
l’animation interculturelle
9 mai 2024

Utilisons la culture populaire comme outil d’intégra-
tion et d’inclusion.

INSCRIPTION EN LIGNE
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Conseil d’administration et cycle 
de gouvernance

Être membre d’un CA d’un OBNL
2 choix de date : 18 septembre 2023 ou 26 septembre 
2023 [en ligne]

Détectons les habiletés, rôles et responsabilités néces-
saires au développement démocratique de nos OBNL.

Rédaction d’un procès-verbal
8 novembre 2023

Développons nos habiletés de rédaction à l’aide 
d’exercices pratiques.

Règlements généraux
23 janvier 2024

Identifions les aspects juridiques et démocratiques 
qui faciliteront le processus de modification et 
d’adoption de règlements généraux clairs et précis.

Recruter pour le conseil 
d’administration
22 février 2024 [en ligne]

Considérons les éléments essentiels pour assurer un 
recrutement pour notre conseil d’administration

Démystifier les états financiers
19 mars 2024

Explorons les notions comptables de base pour mieux 
lire et comprendre nos états financiers.

Relation conseil d’administration-
direction générale
26 mars 2024

Harmonisons responsabilisation et partage des pou-
voirs entre les différentes instances.

Assemblées générales efficaces
10 avril 2024 [en ligne]

Approprions-nous les outils pour faciliter la prépara-
tion, la participation et le déroulement des assem-
blées générales.

Communications et nouveaux médias

L’écriture simplifiée
7 novembre 2023 [en ligne]

Perfectionnons nos habiletés en écriture afin de livrer 
des messages clairs, vivants et diversifiés.

AU PLUS PRÈS DE L’HUMAIN

3965, boul. Henri-Bourassa Est, Montréal - Tél : 514 322-7341

librairie.montreal@mediaspaul.ca
librairiemediaspaul.ca

Sept. 2023 Sept. 2023
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Communications et nouveaux médias 
[Suite]

Faire connaître et rayonner son 
projet ou son organisme : plan de 
communication 101
15 février 2024

Mettons en place les bases pour une démarche 
menant à un plan de communication.

Prendre la parole en public
9 avril 2024

Explorons les enjeux touchant la prise de parole en 
public dans un cadre sécuritaire et stimulant.

L’ABC du marketing social
11 et 18 avril 2024

Canalisons nos énergies vers des stratégies marke-
ting adaptées qui ciblent bien notre public visé.

Création de contenu numérique
23 avril 2024

Expérimentons la création et la diffusion stratégique 
de contenus numériques.

Conscience écologique

L’écopsychologie et la pratique du 
Travail qui Relie
11 octobre 2023 [hybride]

Une conférence dynamique et interactive sur l’écopsy-
chologie qui vous amènera à mieux comprendre et 
soigner les liens entre la psyché humaine et le vivant. 

Introduction à l’écopsychologie 
pratique : Un Travail qui Relie
Du 10 au 12 novembre 2023

Expérimentez votre appartenance et votre connexion 
au vivant et renouez avec vos talents et votre pouvoir 
d’agir pour participer à un changement.

Formation en écospychologie 
pratique : faciliter le Travail qui Relie
Du 16 au 18 février 2024 et du 24 au 26 mai 2024

Appropriez-vous les bases théoriques de l’écopsy-
chologie : cette formation vous permettra de faciliter 
des exercices du « Travail qui relie » auprès de votre 
clientèle.

Développement organisationnel

Cycle annuel de gestion
10 octobre 2023

Distinguons les principales composantes des diffé-
rents plans, bilans et rapports.

CréaLAB pour gestionnaires : 
programme gouvernance, gestion et 
planification
Du 19 octobre 2023 au 25 avril 2024 
6 rencontres 

Partageons et développons ensemble nos connais-
sances, habiletés et attitudes entre gestionnaires.

Décidologie : l’art de prendre des 
décisions collectives
25 octobre 2023

Explorons ensemble les principaux mécanismes de 
prise de décision collective.

La planification stratégique
22 novembre 2023 [en ligne]

Planifions les étapes d’un processus participatif qui 
guidera les prochaines années de notre OBNL.

Être gestionnaire et leader aligné
23 janvier 2024

Identifions ce que nous devons développer en tant 
que leader afin de favoriser un milieu de travail émo-
tionnellement intelligent et en santé.

Urgences ou priorités ?
28 février 2024

Expérimentons les méthodes et outils pour contrer les 
« envahisseurs ».

Espace de paroles autochtones

Exercice des couvertures Kairos
19 octobre 2023

Explorez les relations entre les peuples autochtones et 
non autochtones afin de vous sensibiliser aux injustices 
continuelles et aux conséquences de la colonisation.

Autour de l’Arbre de Vie
21 et 28 octobre 2023

Cet atelier est basé sur le partage interculturel et 
interreligieux qui prend son sens expressif à travers les 
récits, les chants, la gestuelle et les symboles propres 
aux spiritualités autochtones.
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Espace de paroles autochtones 
[Suite]

Anicinape : Sensibilisation au 
monde autochtone
29 janvier 2024

Cette formation permet à la fois de se sensibiliser aux 
réalités des premiers peuples, en plus de découvrir la 
sagesse autochtone du savoir-être et du vivre-ensemble. 

Gestion des ressources humaines

Groupe de codéveloppement en 
gestion des ressources humaines
Du 27 septembre 2023 au 5 juin 2024 
10 rencontres mensuelles

Recherchons ensemble des façons de mieux gérer les 
ressources humaines.

Au-delà de l’employé difficile
31 octobre 2023

Développons nos habiletés pour mieux gérer les défis 
comportementaux au sein de notre équipe.

Approche coaching : pour faire 
exceller son équipe
16 janvier 2024

Découvrons les meilleurs outils de coaching utilisés en 
développement des ressources humaines.

L’évaluation du personnel : occasion 
privilégiée ou passage obligé ?
21 février 2024

Bonifions nos outils et pratiques afin de redynamiser 
le processus d’évaluation de notre personnel.

Superviser une équipe de travail
24 avril 2024

Développons nos habiletés de supervision de notre 
équipe de travail.

Conseil d’administration comme 
employeur
14 mai 2024

Explorons notre rôle d’employeur en tant que conseil 
d’administration.



Intervention psychosociale

Groupe de codéveloppement en 
intervention psychosociale
Du 26 septembre 2023 au 4 juin 2024 
10 rencontres mensuelles

Explorons ensemble des pistes pour examiner nos 
défis et alimenter nos interventions.

L’ABC de l’intervention pour les 
non-intervenants
3 choix de date : 28 septembre 2023, 6 décembre 2023 
ou 21 mars 2024

Améliorons notre capacité d’intervention lorsque la 
situation le demande, dans les limites de notre rôle.

Programme : intervention en milieu 
communautaire - relire sa pratique
Du 22 novembre 2023 au 22 mai 2024 
5 rencontres

Prenons un temps privilégié, dédié à relire notre pra-
tique d’intervention en milieu communautaire.

Interculturel et intervention 
psychosociale
2 choix de date : 1er décembre 2023 ou 3 mai 2024

Adaptons nos interventions pour favoriser des 
échanges égalitaires entre personnes ayant des par-
cours très différents.

Utiliser l’art comme outil de 
transformation sociale
10 mai 2024

Utilisons l’art comme outil d’intervention et d’inclusion.

Mieux-être et croissance personnelle

Peut-on soigner une société  ?
4 octobre 2023 [hybride]

Explorons des outils pour analyser et traiter les nouvelles 
pathologies qui émergent dans les sociétés hypermo-
dernes à l’articulation du psychique et du social. 

Bien vieillir, un art à développer
4, 11, 18 et 25 octobre 2023

Cet atelier offre des pistes pour prendre soin de soi et 
mieux goûter la vie malgré certaines contraintes.

En-quête de cohérence personnelle 
2 choix de date : 13 octobre 2023 ou 10 février 2024

Prenons contact avec un aspect de notre vie qui nous 
interpelle et découvrons-en la cohérence et les pra-
tiques personnelles qui soutiennent son actualisation. 

Le corps, boussole du Soi : 
atelier corporel
17, 24, 31 octobre et 7 novembre 2023

À l’aide du mouvement, de la respiration et de la rencontre 
avec les autres, développez une conscience plus sensible 
à vous-même et un contact authentique avec autrui.

Face à l’enchantement et au 
désenchantement : trouver sens 
Du 3 au 5 novembre 2023

L’état du monde actuel peut être vu comme découra-
geant, désespérant, où il est difficile de trouver sens. 
Découvrez comment vos influences sociales et fami-
liales agissent sur votre vie et comment vous en libérer 
pour expérimenter plus de pouvoir personnel. 

L’approche de Virginia Satir appliquée 
au développement personnel : 
devenir plus pleinement humain
25 octobre 2023 [en ligne]

Cette conférence est une introduction à l’approche 
de Virginia Satir, aussi surnommée « la mère de la 
thérapie familiale ». 

Partir à la découverte de soi avec 
Virginia Satir : Les premiers pas
19 au 23 février 2024

Découvrez vos ressources personnelles encore inex-
ploitées et apprenez à les utiliser avec l’approche 
Satir dans cet atelier de développement personnel.

Partir à la découverte de soi avec 
Virginia Satir : Plus loin sur le chemin
Du 15 au 19 avril 2024

Portez un regard d’adulte sur l’expérience passée 
en tant qu’enfants pour mieux vous comprendre. 
Regardez naitre une appréciation et une compassion 
pour qui vous étiez.

Explorer les différents types 
d’attachement
7 et 14 novembre 2023

Découvrir notre type d’attachement, c’est aller à la 
rencontre de soi et reconnaître son influence sur nos 
relations, nos perceptions, la gestion de nos émotions 
et le stress.  

Oser le meilleur de l’autre : la conscience 
de soi, en situation de leadership
15 novembre 2023 [hybride]

Et si ma façon de voir et d’agir limitait le dévelop-
pement du plein potentiel des gens que je côtoie?  
Sensibilisons-nous aux comportements et attitudes 
qui influencent les autres. 
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Mieux-être et croissance personnelle 
[Suite]

Quand les autres laissent des traces : 
s’initier à la découverte de son 
histoire avec la psychogénéalogie
18 et 25 novembre 2023

Cet atelier permet de délier et d’éclairer certaines 
situations en lien avec notre histoire familiale qui 
empêchent l’expression de notre véritable identité. 

Art intuitif : La créativité ouvre 
le cœur
4 novembre et 2 décembre 2023

Exprimons en couleurs et en images ce qui nous habite 
et déposons sur un tableau ce qui nous fait vibrer. Une 
expérience fascinante et vivifiante !

Art intuitif : La couleur de ma 
spiritualité
6 avril et 4 mai 2024

Faites l’expérience de votre intuition à travers vos 
valeurs spirituelles en les actualisant dans une acti-
vité artistique. Préalable – Art intuitif : La créativité 
ouvre le cœur 

Consentir au présent pour accueillir 
le changement
23 et 30 janvier 2024

À travers des temps d’écriture, de partage et 
d’écoute, découvrons comment vivre l’instant présent 
et apprivoisons l’impermanence. 

Histoire de vie, histoire de fratrie 
Du 9 au 11 février 2024

Cet atelier explore la relation que nous avons bâtie et 
que nous entretenons avec notre fratrie et comment 
à travers elle nous nous sommes construits. 

Un accompagnement psychospirituel 
des personnes en deuil 
13 mars 2024

Découvrez comment accompagner une personne en 
deuil en tenant compte du psychologique et du spirituel. 

Vivre un passage par le théâtre rituel 
Du 22 au 24 mars 2024

Vivez un processus de transformation intérieure 
par l’expérimentation d’un rituel, un processus 
créatif impliquant le mouvement authentique et la 
conscience corporelle.



Mes babines suivent-elles mes 
bottines ? : Parlons de cohérence 
interne
10 avril 2024 [hybride]

Parcourez les facettes de votre vie ayant causé l'inco-
hérence et envisagez des actions claires visant à vous 
rapprocher quotidiennement de votre être profond.

La clinique du travail social 
à l’épreuve de la rationalité 
gestionnaire et économique
15 mai 2024 [hybride]

Découvrez comment contourner les modèles de stan-
dardisation des pratiques sociales, afin de proposer 
une alternative fondée sur les pratiques et recherches 
cliniques en travail social.

Psychologie 

La satisfaction de compassion : 
antidote à la fatigue de compassion 
25 janvier 2024

Découvrez les différents outils à cultiver au quotidien 
pour entretenir une bonne satisfaction de compassion.

Trucs et astuces de la thérapie 
brève centrée sur des solutions pour 
intervenant·e·s en relation d’aide
8 février 2024

Enrichissez les interactions avec votre clientèle 
et développez une relation de collaboration pour 
accroître votre sentiment de satisfaction au travail.

Perspectives nouvelles sur le deuil : 
compréhension et retombées 
pratiques 
21 février 2024 [hybride]

Découvrez les approches du modèle oscillatoire, de 
l’importance du lien continu avec le défunt et de la 
recherche de sens par la personne en deuil ainsi que 
leurs retombées pratiques. 

Ressourcement 

En plein air : Ralentir pour mieux 
goûter sa vie 
30 septembre 2023

Reconnectez-vous à votre être profond et affinez 
votre présence à soi et au monde qui vous entourent 
avec des exercices corporels guidés en plein air.

Les Yoga-sûtra de Patañjali : un 
chemin de clarté et de liberté
Du 13 au 15 octobre 2023

Découvrez quelques-uns des 195 enseignements 
courts des Yoga-sûtra de Patañjali offrant une voie 
unique et inédite de compréhension de soi dans notre 
rapport au monde. 

Un métier dans la désespérance  
2 novembre 2023 ou 8 mai 2024

Un temps de ressourcement et d’enrichissement pour 
les personnes côtoyant quotidiennement la souf-
france humaine engendrée par la pauvreté, l’itiné-
rance, la toxicomanie, etc. 

Autocompassion en pleine 
conscience
Les mardis du 6 février au 12 mars 2024 [en ligne]

Expérimentez différentes pratiques permettant de 
répondre aux moments difficiles de votre vie avec 
bienveillance, attention et compréhension. 

Le sens de notre mariage  
27 avril 2024

Vous prévoyez vous marier bientôt ? Vous désirez 
approfondir le sens de ce grand événement ? Faites le 
bilan de votre vécu amoureux et de votre spiritualité 
afin de construire une célébration riche de sens.
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LE CENTRE 
ST-PIERRE

ACCUEIL 
ET LOCATION 
DE SALLES
Un service clé en main et personnalisé selon vos besoins
Le Centre St-Pierre, endroit par excellence pour vos événements, colloques, formations, rencontres d’équipe et 
conférences de presse en présentiel, en virtuel ou en mode hybride! Consultez les disponibilités de nos salles et 
effectuez vos réservations en ligne, sur place ou par téléphone.

Nos salles
	➲ Situé près des grands médias, à deux pas du 

centre-ville et du métro Beaudry

	➲ Ouvert 7 jours sur 7

	➲ Accessible aux personnes à mobilité réduite

	➲ Wi-Fi et Internet haute vitesse par Fibre Optique 

	➲ Soutien technique et équipement audiovisuel ($)

	➲ Service de breuvages chauds et froids ($) : café bio 
et équitable

	➲ Stationnement réservé à notre clientèle ($)

	➲ Tarif préférentiel pour organisations des milieux 
communautaire, de l’économie sociale et syndical
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ÉVÉNE-
MENTS 
VIRTUELS 
Forfait Hibou à partir de 170 $
Le hibou de réunion est tout indiqué pour vos événe-
ments avec des gens en présence et à distance. Cette 
caméra 360o avec micros intégrés permet de rendre 
les visioconférences plus dynamiques et plus fluides. 

Que ce soit pour un webinaire, une formation en ligne, 
un panel ou encore, une assemblée, vous retrouverez 
dans nos espaces tout l'équipement nécessaire pour 
tenir des activités dynamiques et conviviales avec 
votre public.
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BOITE À 
OUTILS ET 
GUIDES
Visitez la section Nos outils sur  
notre site web pour en savoir plus !

JEUX DE SOCIÉTÉ POUR FAVORISER 
LA GOUVERNANCE DÉMOCRATIQUE

« Le cycle annuel de la vie démo-
cratique » et « La démocratie 
au sommet » sont deux jeux 
de société qui se veulent des 
outils ludiques pour échanger 
sur la vie, les composantes et 
les enjeux démocratiques d’un 
organisme communautaire.

ÊTRE BÉNÉVOLE 
ET PRENDRE 
SOIN DE SOI

Conçue spécifiquement pour les bénévoles œuvrant 
auprès des personnes ainées, cette trousse d’outils 
se veut un espace de réflexion sur les richesses et les 
obstacles de l’engagement bénévole.LA CONCILIATION 

FAMILLE, TRAVAIL, 
VIE PERSONNELLE, 
ÇA VAUT LE COÛT !
Favorisez la rétention de votre 
personnel et devenez plus 
attrayant : cette formation en 
ligne vous aidera à mettre en 
place une politique de concilia-
tion dans votre organisme.

POUR METTRE VOS 
ACTIONS EN VALEUR
Pour vous guider dans le cycle de gestion et vous 
aider à mettre en valeur les projets, les services et les 
activités de votre organisation. CONCEVOIR SON PLAN 

DE COMMUNICATION
Un outil qui vous permet d’être à la fois responsable 
et concepteur de votre plan de communication tout 
en respectant votre rythme.

LA GESTION DES RESSOURCES 
HUMAINES ET LA GOUVERNANCE 
DÉMOCRATIQUE
Pour vous permettre de relever des 
défis en ces domaines. Une initiative 
du CSMO-ÉSAC.

LE GUIDE DE PLANIFICATION 
STRATÉGIQUE (GPS) 
Un outil en ligne, simple et convivial permettant de mieux 
comprendre une démarche de planification stratégique 
ou d’en entreprendre une de manière autonome.
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Ici,
on fabrique
du sens! L’équipe du Centre St-Pierre

s'engage à vous o�rir :  
• Des espaces accueillants pour vos 

réunions et événements
• Des formations et de

l’accompagnement pour renforcer
vos capacités organisationnelles

• Des ateliers et conférences en 
développement personnel et spirituel

• De la psychothérapie à tarifs modulés 
selon le revenu

• De la supervision clinique pour les 
personnes intervenant en milieu 
communautaire

L’infolettre du
Centre St-Pierre

Pour donner du sens à vos
actions, inscrivez-vous à notre
infolettre afin d'avoir accès à du
contenu et des promotions exclusives.

Visitez notre site web pour découvrir
tous nos services et activités 
Suivez-nous sur les réseaux sociaux
     @centrestpierre       Centre St-Pierre       Centre St-Pierre

centrestpierre.org

http://centrestpierre.org
https://www.instagram.com/centrestpierre
https://www.facebook.com/centrestpierre
https://www.linkedin.com/company/centrestpierreformation/

